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Détection des fraîches vêlées

jbg. De nombreux détenteurs d’animaux re-
marquent immédiatement si leurs vaches vont 
bien. Ils détectent les signes avant-coureurs de 
maladie, même s’ils sont ténus. On dirait qu’ils 
ont des «antennes» spéciales qui leur per-
mettent de capter ces signaux! D’autres éle-
veurs en revanche doivent observer leurs vaches 
de manière plus rationnelle et prendre du temps 
pour détecter d’éventuels signes de maladie. Ce 
travail d’observation s’avère toutefois payant si 
les premiers signes de maladie sont détectés 
avant qu’une pathologie aiguë ne s’installe. Les 
vaches fraîchement vêlées sont les plus fragiles 
du troupeau: elles sont en effet très sensibles 
aux maladies. Si on «rate» un début de maladie, 
elles risquent de ne jamais atteindre leur poten-
tiel de production de toute la lactation!

Comportement normal

Pour que l’on puisse se rendre compte que 
quelque chose ne va pas, il faut toujours garder 
à l’esprit le comportement normal des animaux 
en bonne santé. Une vache en bonne santé se 
lève juste après le vêlage pour s’occuper de son 
veau. Elle le lèche intensivement pour enlever 
les enveloppes fœtales, sécher le pelage et sti-
muler les systèmes cardio-vasculaire et respira-
toire. Le léchage du veau déclenche chez la 
vache les contractions expulsives et la montée 
de lait, sous l’effet des «hormones maternelles» 
que sont la prolactine et l’ocytocine. 
Après un vêlage difficile, les primipares restent 
parfois couchées jusqu’à une demi-heure pour 
récupérer. Comme la vache perd beaucoup de 
liquide, de sels minéraux et de sang, elle a géné-
ralement très soif. C’est bon signe si elle boit 
environ 40 litres d’eau, voire plus, juste après le 
vêlage. Attention toutefois si la vache ne se lève 
pas ou ne boit pas! Proposer à la vache deux 
seaux d’eau tiède après le vêlage permet de sa-
voir si elle va bien ou non. Une vache en bonne 
santé recommencera aussi rapidement à man-

ger et à ruminer. Une ingestion de fourrage suf-
fisante se traduit par un bon remplissage de la 
panse.

Délivrance 

La délivrance doit avoir lieu six à douze heures 
après le vêlage au maximum. Une expulsion 
complète des arrière-faix est importante pour le 
nettoyage et l’involution de l’utérus. Il est toute-
fois difficile d’être sûr à 100% qu’ils aient été 
effectivement expulsés. Selon une étude, 89% 
des vaches pouvant se déplacer librement (p. ex. 
dans un box de vêlage) mangent instinctivement 
les arrière-faix. Si la vache rejoint le troupeau 
immédiatement après le vêlage, les arrière-faix 
peuvent également être «perdus» d’une autre 
manière (caillebotis, racleur automatique, etc.). 
Si vous n’êtes pas sûr que les arrière-faix aient 
été expulsés, vérifiez s’il y a encore des enve-
loppes fœtales dans le tractus génital. Si la vache 
commence à «sentir», il sera trop tard!

Température corporelle

La vache a une température corporelle qui se 
situe entre 38.0 °C et 39.3 °C. En été, une tem-
pérature légèrement supérieure peut encore être 
considérée comme normale. La fièvre est le 
premier signe d’une infection que l’on peut dé-
tecter avant que d’autres symptômes ne sur-
viennent, comme p. ex. un écoulement nauséa-
bond ou une affection touchant la mamelle. 
Durant les deux semaines suivant le vêlage, 
mesurer quotidiennement la température avec 
un thermomètre est une mesure judicieuse, car 
cela permet de détecter un problème à temps et 
de donner rapidement un traitement adéquat 
par le vétérinaire. La fièvre n’est cependant pas 
le seul signe de maladie à prendre au sérieux. 
Juste après le vêlage, une température corpo-
relle inférieure à 38.0 °C est aussi un signal 
d’alarme: un début de fièvre du lait est la cause 
la plus fréquente d’une hypothermie. La tempé-
rature corporelle baisse avant que la vache ne 
reste couchée en raison d’une hypocalcémie 

Un examen attentif est nécessaire immédiatement après le vêlage.
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La vache en bonne santé après le vêlage

La vache montre qu’elle va bien et qu’elle a bien surmonté le vêlage. D’excellentes conditions pour la nouvelle lactation.

La vache s’occupe  
de son veau

La vache boit 40 litres  
d’eau ou plus

La vache recommence  
à manger

La vache se couche et 
rumine tranquillement

La vache expulse  
les arrière-faix

La vache mange 
souvent les 
arrière-faix.

Après le vêlage, les vaches émettent divers signaux qui nous permettent de savoir comment  
elles vont. Vous trouverez plus d’informations à ce sujet sur notre site la-vache-fertile.ch.
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La vache avec un début de fièvre du lait

Avant qu’une vache ne soit atteinte du syndrome de la vache couchée, il existe des signaux d’alarme. Il est urgent d’agir pour éviter le pire! 

La vache avec des douleurs après le vêlage
Après un vêlage difficile, les vaches ont souvent des douleurs. Animaux de proie, les vaches tentent de cacher la douleur.

Les contractions 
sont faibles

La surface corporelle 
paraît froide

Les oreilles sont 
froides et pendantes

Le thermomètre 
indique < 38.3 °C

Les selles sont  
sèches et foncées

La vache ne mange 
pas. La panse est vide.

aiguë. Cette hypothermie peut être détectée 
avec certitude au moyen d’un thermomètre – et 
peut même être ressentie au toucher. Si vous 
passez la main sur le dos de la vache en ques-
tion, vous sentirez si la température est trop 
basse. Les pattes vous paraîtront plus froides 
que la normale. Les oreilles d’une vache at-
teinte de fièvre du lait sont également froides. 

Autres signaux d’alarme

La fièvre du lait est la maladie la plus fréquente 
chez les vaches fraîchement vêlées. Avant que 
les muscles ne puissent plus travailler correcte-
ment en raison de l’hypocalcémie et que la vache 
ne puisse plus se tenir debout, il existe d’autres 

signes que l’hypothermie. De faibles contrac-
tions durant le vêlage sont en effet les premiers 
signes. Le processus de vêlage n’avance que len-
tement et la vache ne pousse pas de toutes ses 
forces. La rétention a aussi souvent la même 
cause: l’utérus ne se contracte pas assez. Des 
selles foncées et sèches en surface montrent que 
le transit intestinal est perturbé par le manque de 
calcium. Sur le flanc gauche, la fosse paralom-
baire est affaissée et indique que la panse est 
vide. La vache n’a presque rien mangé. Une 
vache en mauvaise santé cesse aussi rapidement 
de boire. Ses globes oculaires s’enfoncent dans 
les orbites, signe d’un début de déshydratation, 
comme c’est aussi le cas chez les veaux qui ont 
la diarrhée. Des yeux enfoncés qui semblent re-
garder dans le vide, une vache qui semble «pen-

sive» ou des oreilles qui pendent vers le bas sont 
d’autres signaux d’alarme. Il est alors urgent 
d’intervenir, par exemple avec une administra-
tion orale de calcium, afin d’éviter le syndrome 
de la vache couchée.

Rester longtemps debout ou rester 
couchée

Certaines vaches atteintes d’un début de fièvre 
du lait restent plus souvent debout que la nor-
male. Elles n’osent pas se coucher, de peur de 
ne plus pouvoir se relever. Cependant, les 
vaches malades sont plus souvent couchées que 
la normale et s’installent (si possible) à l’écart 
du troupeau afin d’éviter les conflits. Dans les 

stabulations libres, l’observation des animaux 
peut être facilitée si la vache suspecte est mar-
quée d’une couleur voyante sur le dos. Vous la 
repérerez mieux si elle reste toujours couchée 
dans la même logette (elle choisira générale-
ment une logette située vers l’extérieur de la 
stabulation). 

Les vaches souffrent en silence

Si une vache fraîchement vêlée ne se lève qu’avec 
réticence, il faut se demander si elle ne peut pas 
se lever plus vite à cause d’une hypocalcémie par 
exemple ou si elle ne le veut pas parce qu’elle 

ressent de la douleur. En tant qu’animaux de 
proie, les vaches tentent de cacher la douleur. 
Mais cela ne veut pas dire qu’elles ne ressentent 
pas de douleur, par exemple après un vêlage dif-
ficile. Il est donc nécessaire d’observer attentive-
ment les animaux afin de pouvoir détecter s’ils 
souffrent. L’«expression faciale marquée par la 
douleur» est l’un des signaux. En cas de douleur, 
les vaches ont des rides au-dessus des narines et 
des paupières supérieures. Ces rides sont cau-
sées par la contraction des muscles faciaux sous-
jacents. C’est aussi la raison pour laquelle les 
narines s’ouvrent en grand. En cas de fortes dou-
leurs, il est aussi possible que les vaches grincent 
des dents. 

Posture montrant la douleur

En cas de douleur au niveau du bassin, par 
exemple après un vêlage difficile ou une réten-
tion placentaire, la posture de la vache se modi-
fie. Elle a une démarche engourdie, bat nerveu-
sement avec la queue, rentre l’abdomen et a un 
dos voûté. De plus, elle tient sa queue loin de 
son corps et semble pousser. Pour soulager la 
vache et supprimer la douleur, il faut débuter un 
traitement vétérinaire. C’est seulement ainsi 
qu’elle pourra à nouveau manger suffisamment 
et atteindre sa performance normale.

La vache a des 
rides au-dessus 
de la paupière

La vache a un regard 
vide et semble 
pensive

La vache grince des 
dents en cas de 
fortes douleurs

La vache bat de la 
queue en direction 
du bassin

La vache a le dos voûté 
et rentre l’abdomen

La vache garde sa queue 
loin de son corps.
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